
D.442 – L’alliance éternelle

Par Joseph Sakala

Regardons ce que Paul déclare dans Hébreux 13:20-21 : « Or, que le Dieu de paix,
qui a ramené d’entre les morts le souverain Pasteur des brebis, notre Seigneur
Jésus, par le sang d’une alliance éternelle, vous rende accomplis en toute bonne
œuvre, afin que vous fassiez sa volonté, faisant lui-même en vous ce qui est agréable
devant lui, par Jésus-Christ, à qui soit la gloire aux siècles des siècles ! Amen. » C’est
le  seul  verset  dans  le  livre  aux  Hébreux  qui  nous  parle  spécifiquement  de  la
résurrection de Christ. Il arrive à la conclusion du livre qui, pourtant, avait fait
référence antérieurement au moins dix-sept fois à Sa mort pour enlever le péché, ce
qui fut une alliance éternelle avec Son peuple.

Le thème de l’alliance est très fort dans le livre aux Hébreux. Le mot grec diatheke,
qui est souvent traduit « testament », paraît plus souvent dans Hébreux que dans
tout  le  reste  du Nouveau Testament.  Le  mot  veut  dire  «  avoir  un contact  »,
spécialement pour la  disposition d’un héritage.  Il  y  a  de nombreuses alliances
mentionnées dans l’Écriture, mais l’auteur de ce livre est particulièrement concerné
par  la  nouvelle  alliance  de  Dieu  avec  Son  Peuple,  car  elle  devient  la  plus
importante  de  toutes  les  Alliances.  Cette  Alliance  est  aussi  appelée  «  plus
excellente », comme dans Hébreux 7:22 : « Jésus est ainsi devenu garant d’une
alliance d’autant plus excellente. » Et encore dans Hébreux 8:6-7, où Paul déclare :
« Mais maintenant Christ a obtenu un ministère d’autant plus excellent, qu’il est
Médiateur d’une alliance plus excellente, et qui a été établie sur de meilleures
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promesses. En effet, si la première alliance avait été sans défaut, il n’y aurait pas eu
lieu d’en établir une seconde. »

Elle est encore mieux définie dans Hébreux 8:10-13 : « Or, voici l’alliance que je
traiterai avec la maison d’Israël, après ces jours-là, dit le Seigneur, je mettrai mes
lois dans leur esprit, et je les écrirai sur leur cœur. Je serai leur Dieu, et ils seront
mon peuple ; et aucun n’enseignera plus ni son prochain ni son frère, en disant :
Connais le Seigneur ; parce que tous me connaîtront, depuis le plus petit d’entre
eux jusqu’au plus grand ; parce que je serai apaisé à l’égard de leurs injustices, et
que je ne me souviendrai plus de leurs péchés, ni de leurs iniquités. En parlant d’une
alliance nouvelle, il déclare ancienne la première ; or, ce qui est devenu ancien et a
vieilli est près de disparaître. » Ce fut directement cité de Jérémie 31:33-34 : « Mais
c’est ici l’alliance que je traiterai avec la maison d’Israël, après ces jours-là, dit
l’Éternel : Je mettrai ma loi au-dedans d’eux, et je l’écrirai dans leur cœur ; et je
serai  leur  Dieu,  et  ils  seront  mon peuple.  Chacun d’eux n’enseignera plus  son
prochain,  ni  chacun  son  frère,  en  disant  :  Connaissez  l’Éternel  !  car  ils  me
connaîtront tous, depuis le plus petit d’entre eux jusqu’au plus grand, dit l’Éternel ;
car je pardonnerai leur iniquité, et je ne me souviendrai plus de leur péché. » Christ
est le Médiateur de cette nouvelle alliance par Sa mort.

«  C’est  pourquoi  il  est  Médiateur  d’une  nouvelle  alliance,  afin  que,  la  mort
intervenant pour l’expiation des péchés commis sous la première alliance, ceux
qui sont appelés, reçoivent la promesse de l’héritage éternel. Car où il y a un
testament, il est nécessaire que la mort du testateur soit constatée ; car c’est en cas
de mort qu’un testament devient valable, puisqu’il n’a aucune force tant que le
testateur est en vie. C’est pourquoi aussi la première alliance ne fut point établie
sans effusion de sang, » nous dit Hébreux 9:15-18. L’héritage est éternel parce que
l’alliance est éternelle. Le sang de cette alliance est le précieux sang de Christ que
Dieu a  ressuscité.  « C’est  pourquoi  aussi  il  peut  sauver  parfaitement  ceux qui
s’approchent de Dieu par lui, étant toujours vivant pour intercéder en leur faveur »
(Hébreux 7:25).

Dans 1 Jean 5:11, nous lisons : « Et voici le témoignage, c’est que Dieu nous a donné
la vie éternelle ; et cette vie est dans son Fils. » Cette déclaration de vérité fournit
aux chrétiens beaucoup de pouvoir et de réconfort. Prenons le temps de méditer sur



quelques-uns. « Car il y en a trois qui rendent témoignage dans le ciel, le Père, la
Parole, et le Saint-Esprit, et ces trois-là sont un » (1 Jean 5:7). Les « trinitériens »
ont fondé leur religion sur l’hypothèse que, dans le ciel, trois personnes rendent un
témoignage. Mais il n’est pas écrit que trois personnes rendent témoignage. Il est
écrit que trois rendent témoignage et notez que c’est le Père, la Parole, et le
Saint-Esprit  et  ces  trois-là  sont  UN !  Une  seule  personne  !  Et  remarquez
maintenant, au verset 8, qu’il y en a encore trois sur la terre, l’Esprit, l’eau et le
sang, et ces trois-là se rapportent à une seule chose. Inscrivez en mémoire que
l’Esprit devient une chose ici, tout comme l’eau et le sang.

« Si nous recevons le témoignage des hommes, le témoignage de Dieu est d’un plus
grand poids ; or, c’est là le témoignage que Dieu a rendu de son Fils. Celui qui croit
au Fils de Dieu, a le témoignage de Dieu en lui-même ; celui qui ne croit point Dieu,
le fait menteur, puisqu’il n’a pas cru au témoignage que Dieu a rendu de son Fils.
Et voici le témoignage, c’est que Dieu nous a donné la vie éternelle ; et cette vie est
dans son Fils » (1 Jean 5:9-11). Une étude de ce passage nous démontre que le
témoignage mentionné n’est rien de moins que le fait que Jésus-Christ, la Parole,
était  le  Fils  unique  de  Dieu  et  qu’Il  est  mort  en  tant  que  parfait  sacrifice
pleinement suffisant pour nous donner la vie éternelle. Dans le texte, nous voyons
que cette action de donner la vie éternelle est le travail de Dieu. « Non à cause des
œuvres de justice que nous aurions faites, mais selon Sa miséricorde, par le bain
de  la  régénération,  et  le  renouvellement  du  Saint-Esprit,  qu’il  a  répandu avec
richesse sur nous, par Jésus-Christ notre Sauveur ; afin que, justifiés par sa grâce,
nous fussions héritiers de la vie éternelle selon notre espérance, »  nous déclare
Paul, dans Tite 3:5-7.

La vie éternelle est notre possession présente, car Dieu nous l’a donnée. Et ce don
est fait aux individus, à nous, pas à une nation, ou même à une église, mais à ceux
qui ont cru. Cette vie éternelle est continuelle ! Elle va durer pendant l’éternité et
ne peut nous être enlevée. Il est inconcevable qu’un Dieu omnipotent puisse nous
donner une vie  éternelle  «  temporaire ».  Nous sommes vivants  en Lui,  nés de
nouveau, dans Sa famille. C’est une situation permanente. 1 Jean 5:20 nous déclare :
« Nous savons aussi que le Fils de Dieu est venu, et il nous a donné l’intelligence
pour connaître le Véritable ; et nous sommes en ce Véritable, en son Fils Jésus-
Christ. C’est Lui qui est le Dieu véritable, et la vie éternelle. »



Notre  vie  trouve  sa  vitalité  dans  l’union  vivante  avec  le  Fils.  Sa  mort  et  Sa
résurrection  ont  rendu  possible  la  vie  et,  maintenant,  Sa  vie  présente  nous
appartient. Son Esprit réside en nous, nous fournit notre vitalité et, puisque l’Esprit
de Dieu est éternel, notre vie est éternelle. « Je vous ai écrit ces choses, à vous qui
croyez  au  nom du  Fils  de  Dieu,  afin  que  vous  sachiez  que  vous avez  la  vie
éternelle, et afin que vous croyiez au nom du Fils de Dieu » (1 Jean 5:13).

Il  y a un merveilleux passage biblique qui prophétise le sacrifice de la mort de
Christ, la rançon pour nos péchés, et Sa résurrection, résultant au salut de tous les
pécheurs repentants. Il se trouve dans Ésaïe 53:9-12 où le prophète écrit ceci au
sujet du Messie : « On lui avait assigné sa sépulture avec les méchants, et dans sa
mort il a été avec le riche ; car il n’a point fait d’injustice, et il n’y a point eu de
fraude en sa bouche.  Or il  a  plu à l’Éternel  de le  frapper ;  il  l’a  mis  dans la
souffrance. Après avoir offert sa vie en sacrifice pour le péché, il se verra de la
postérité, il prolongera ses jours, et le bon plaisir de l’Éternel prospérera dans ses
mains. Il jouira du travail de son âme, il en sera rassasié ; mon serviteur juste en
justifiera plusieurs, par la connaissance qu’ils auront de Lui, et Lui-même portera
leurs iniquités. C’est pourquoi je lui donnerai son partage parmi les grands ; il
partagera le butin avec les puissants ; parce qu’il a livré sa vie à la mort, qu’il a été
mis au nombre des méchants, qu’il a porté les péchés de plusieurs, et intercédé pour
les pécheurs. »

Ce passage fut écrit environ 600 ans avant la venue de Christ parmi nous pour
accomplir  ce  plan  de  salut.  Il  contient  probablement  la  plus  complète  et
compréhensible exposition de l’œuvre du salut de Jésus sur la croix dans toute la
Bible. Comment pouvait-il plaire à Dieu de frapper Son Fils unique qu’Il a Lui-même
engendré par Son Esprit ? Cela ne pouvait seulement se faire qu’à cause de l’œuvre
extraordinaire que cet acte pouvait accomplir. En effet, ce n’est qu’à ce moment que
le plaisir de Dieu serait réalisé. Pour ce qui est de Jésus : « Il jouira du travail de
son âme, il en sera rassasié » (v. 11). Après que le Père eut permis aux ennemis de
Son Fils de Le frapper à mort, il allait devenir évident que c’était une « offrande
pour le péché » et, ayant ainsi satisfait les exigences de Dieu, Il prolongera les
jours du Fils.

Parce que Jésus a livré Sa vie à la mort, qu’Il a été mis au nombre des méchants sur



la croix, qu’Il a porté les péchés de plusieurs et a intercédé pour les pécheurs, Il
jouira du travail de Son âme, Il en sera rassasié ; « Mon serviteur juste en justifiera
plusieurs, par la connaissance qu’ils auront de lui. » Cependant, même la mort ne
pouvait le retenir et, aujourd’hui, Il vit dans un corps glorifié pour l’éternité. Alors,
Jésus a pu proclamer à Jean : « J’ai été mort, et voici Je suis vivant aux siècles des
siècles, Amen ; et J’ai les clefs de l’enfer et de la mort » (Apocalypse 1:18). « Mais
nous voyons couronné de gloire et d’honneur ce Jésus, qui,  par la mort qu’il  a
soufferte, a été fait un peu inférieur aux anges, afin que par la grâce de Dieu il
souffrît la mort pour tous. En effet, il était convenable que celui pour qui et par qui
sont toutes choses, voulant amener à la gloire plusieurs enfants, rendît parfait le
Prince de leur salut,  par les souffrances »  (Hébreux 2:9-10). Quel merveilleux
Sauveur nous avons !

Et parce qu’Il a fait cela, Il verra Sa postérité. « Mais nous voyons couronné de
gloire et d’honneur ce Jésus, qui, par la mort qu’il a soufferte, a été fait un peu
inférieur aux anges, afin que par la grâce de Dieu il souffrît la mort pour tous. En
effet, il était convenable que celui pour qui et par qui sont toutes choses, voulant
amener à la gloire plusieurs enfants, rendît parfait le Prince de leur salut, par les
souffrances. Car tous, et celui qui sanctifie, et ceux qui sont sanctifiés, relèvent d’un
seul ; c’est pourquoi il n’a point honte de les appeler frères, en disant : J’annoncerai
ton nom à mes frères ; je te louerai au milieu de l’assemblée » (Hébreux 2:9-12).

Mais le plan de salut de Dieu date de longtemps. Dans Genèse 2:7-8, nous lisons :
« Et l’Éternel Dieu forma l’homme de la poussière de la terre, et souffla dans ses
narines une respiration de vie ; et l’homme devint une âme vivante. Et l’Éternel
Dieu planta un jardin en Éden du côté de l’Orient, et y mit l’homme qu’il avait
formé.  »  C’était  le  premier  jardin  et  il  devait  être  d’une beauté extraordinaire
puisque Dieu l’a  planté Lui-même.  Chaque arbre était  plaisant  à  voir  avec son
arrosoir pour l’entretenir. « Et l’Éternel Dieu fit germer du sol toute sorte d’arbres
agréables à la vue, et bons à manger, et l’arbre de vie au milieu du jardin, et l’arbre
de la connaissance du bien et du mal. Et un fleuve sortait d’Éden pour arroser le
jardin ; et de là il  se divisait et formait quatre bras »  (Genèse 2:9-10). Et Dieu
surveillait tout.

Mais un jour, tout en se promenant dans le jardin, Dieu S’aperçut qu’Adam et Ève



n’y  étaient  pas.  Pourtant  :  «  ils  entendirent  la  voix  de  l’Éternel  Dieu,  qui  se
promenait dans le jardin, au vent du jour. Et Adam et sa femme se cachèrent de
devant la face de l’Éternel Dieu, au milieu des arbres du jardin » (Genèse 3:8). Le
péché avait pénétré dans le jardin et Adam et Ève devaient partir, laissant Dieu seul
dans le jardin. « Et l’Éternel Dieu dit : Voici, l’homme est devenu comme l’un de
nous, pour la connaissance du bien et du mal. Et maintenant prenons garde qu’il
n’avance sa main, et ne prenne aussi de l’arbre de vie, et qu’il n’en mange, et ne
vive à toujours. Et l’Éternel Dieu le fit sortir du jardin d’Éden, pour cultiver la terre
d’où il avait été pris. Il chassa donc l’homme ; et il plaça à l’orient du jardin d’Éden
les chérubins et la lame d’épée flamboyante, pour garder le chemin de l’arbre de
vie » (Genèse 3:22-24).

Plusieurs années plus tard, Dieu entra dans un autre jardin avec Ses amis. « Après
que Jésus eut dit ces choses, il s’en alla avec ses disciples au-delà du torrent de
Cédron, où il y avait un jardin, dans lequel il entra avec ses disciples » (Jean 18:1).
Là, dans le jardin de Gethsémani Ses disciples s’endormirent de nouveau, Le laissant
encore seul : « Alors il s’éloigna d’eux environ d’un jet de pierre, et s’étant mis à
genoux, il priait » (Luc 22:41). « C’est lui qui, pendant les jours de sa chair, ayant
offert avec de grands cris et avec larmes, des prières et des supplications à celui qui
pouvait le sauver de la mort, et ayant été délivré de sa crainte, bien qu’étant Fils, a
appris l’obéissance par les choses qu’il a souffertes » (Hébreux 5:7-8), alors qu’Il
attendait la mort qu’Il avait prononcée sur Sa création d’Adam et Ève, longtemps
d’avance dans le premier jardin.

Il Lui restait encore un jardin où Il devait rester seul. Jean 19:41-42 : « Or, il y avait
un jardin dans le lieu où il avait été crucifié ; et dans le jardin un sépulcre neuf, où
personne encore n’avait été mis. Ils y mirent donc Jésus, à cause de la préparation
des Juifs, et parce que le sépulcre était proche. » Dieu avait marché seul dans le
premier jardin, cherchant les Siens. Il S’est agenouillé seul dans le deuxième jardin,
en priant pour les Siens. Il fut placé dans un sépulcre, étant mort pour les Siens.
Ainsi, dans le Paradis de Dieu, où une rivière pure va couler : « l’Esprit dit aux
Églises : A celui qui vaincra, je lui donnerai à manger de l’arbre de vie, qui est au
milieu du paradis de Dieu. »

Ensuite, dans Apocalypse 22:1-5 nous voyons : « Après cela, l’ange me fit voir un



fleuve d’eau vive,  clair  comme du cristal,  qui  sortait  du trône  de Dieu et de
l’Agneau. Et au milieu de la place de la ville, et sur les deux bords du fleuve, était
un arbre de vie, portant douze fruits, rendant son fruit chaque mois : et les feuilles
de l’arbre étaient pour la guérison des Gentils. Il n’y aura plus aucun anathème ;
et le trône de Dieu et de l’Agneau sera en elle, et ses serviteurs le serviront. Ils
verront sa face, et Son nom sera sur leurs fronts. Il n’y aura plus de nuit, et ils
n’auront point besoin de lampe, ni de la lumière du soleil, parce que le Seigneur
Dieu les éclairera ; et ils régneront aux siècles des siècles. »

Un des aspects les plus difficiles à comprendre pour un chrétien, c’est de saisir
pourquoi Dieu laisse arriver certaines défaites ou certaines afflictions dans notre vie.
Car ces afflictions retardent parfois notre témoignage et notre ministère pour Lui.
David  devait  lui-aussi  se  poser  ces  questions,  mais  il  semble  avoir  finalement
compris le but de Dieu pour lui, car, dans Psaume 119:75-77, il déclare : « Je sais, ô
Éternel,  que tes jugements ne sont que justice,  et  que tu m’as affligé selon ta
fidélité. Oh ! que ta bonté me console, comme tu l’as promis à ton serviteur. Que tes
compassions viennent sur moi, et je vivrai ; car ta loi fait mon plaisir. » Néanmoins,
plusieurs  serviteurs  de  Dieu  étant  sincèrement  engagés  dans  leur  travail  pour
Christ,  tout  en obéissant  à  Sa Parole  au meilleur  de leur  connaissance,  furent
fauchés par la maladie ou par des ennemis de Dieu dans leur ministère.

D’autres ont été aux prises avec d’autres qui  se disaient chrétiens ou ont subi
d’autres embûches tout en se demandant pourquoi Dieu permettait de telles choses.
Alors, que doit-on faire ? Quand l’affliction arrive, nous devons simplement avoir
confiance en Dieu, sachant que ce qu’Il permet, Il le fait en pleine connaissance
des résultats et que notre affliction développe notre foi et notre fidélité. Dieu est
notre Créateur et, au-travers de Christ, devient notre Père céleste. « D’ailleurs nos
pères selon la chair nous ont châtiés, et nous les avons respectés : ne serons-nous
pas beaucoup plus soumis au Père des esprits, pour avoir la vie ? Car nos pères
nous châtiaient pour peu de jours, comme ils le trouvaient bon ; mais Dieu nous
châtie pour notre avantage, afin que nous participions à Sa sainteté » (Hébreux
12:9-10).

Dieu sait des choses que nous ne connaissons pas. « Or, nous savons aussi que
toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu, de ceux qui sont appelés,



selon Son dessein. Car ceux qu’il a connus d’avance, il les a aussi prédestinés à être
conformes à l’image de son Fils, afin que celui-ci soit le premier-né de plusieurs
frères ; et ceux qu’il a prédestinés, il les a aussi appelés ; et ceux qu’il a appelés, il
les a aussi justifiés ; et ceux qu’il a justifiés, il les a aussi glorifiés » (Romains
8:28-30). Ces versets nous sont familiers, mais ils s’avèrent les plus belles promesses
de la Bible pour nous. Toutefois, ils deviennent également les plus difficiles à croire
dans les moments de pertes et d’afflictions. « Car autant il y a de promesses en Dieu,
toutes sont oui en lui, et Amen en lui, à la gloire de Dieu par nous. Or, celui qui nous
affermit avec vous en Christ,  et  qui  nous a oints,  c’est  Dieu,  Qui nous a aussi
marqués de Son sceau, et nous a donné dans nos cœurs les arrhes de son Esprit »
(2 Corinthiens 1:20-22).

Dieu connaît la fin de tout, dès le commencement, mais pas nous. Voilà pourquoi
Paul déclare ceci, dans 1 Corinthiens 13:12 : « Maintenant nous voyons par un
miroir, obscurément, mais alors nous verrons face à face ; maintenant je connais
imparfaitement, mais alors je connaîtrai comme j’ai été connu. » Nous n’avons
pas à nous creuser l’esprit jusqu’au retour de Christ. Ce que nous devrions faire,
c’est  simplement  de  mettre  notre  foi  en  Lui  en  toute  assurance  que  Lui  nous
donnera la connaissance nécessaire en temps et lieu. « Or, il a été estimé digne
d’une gloire qui surpasse celle de Moïse, d’autant que celui qui a construit la maison
est plus digne d’honneur que la maison même. Car toute maison a été construite
par quelqu’un  ;  or, celui qui a construit toutes choses, c’est Dieu  »  (Hébreux
3:3-4).

Peut-être que la plus grande preuve d’une création surnaturelle est dans la nature
même de cette création qui démontre partout Son stylisme précis qu’elle ne pouvait
recevoir par pure chance. Considérez la terre : sa grandeur, sa masse, sa distance
du soleil et de la lune, sa composition chimique etc., tout est critique selon des
limites  étroites.  N’importe  quelle  déviation  dans  ces  éléments  ou  autres
caractéristiques,  rendrait  la  vie  sur  terre  impossible.  Mais  les  molécules
inorganiques, les planètes et galaxies sont plus simples à expliquer par ordre de
magnitude, que même les plus petits organismes vivants.

Le code génétique merveilleux qui maintient la vie, la croissance et la reproduction
est tellement complexe que les humains ne peuvent pas comprendre comment tout



cela aurait pu se produire tout seul. « Car ils ignorent volontairement ceci, c’est que
les cieux furent autrefois créés par la parole de Dieu aussi bien que la terre, tirée de
l’eau, et qui subsistait au moyen de l’eau ; et que ce fut par ces choses que le monde
d’alors  périt,  submergé  par  l’eau  »  (2  Pierre  3:5-6).  La  vie,  à  chaque  niveau
d’investigation, nous dévoile une symétrie dans son ordre, un but dans sa fonction et
une interdépendance entre ses parties. Toutes ces choses nous indiquent clairement
le design d’un Créateur très intelligent.

L’évidence  parle  avec  tellement  d’éloquence  qu’  :  «  En  effet,  les  perfections
invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient comme à l’œil,
depuis la création du monde, quand on les considère dans ses ouvrages. De sorte
qu’ils  sont  inexcusables,  parce qu’ayant connu Dieu,  ils  ne l’ont  point glorifié
comme Dieu, et ne lui ont point rendu grâces : au contraire, ils sont devenus vains
dans leurs raisonnements, et leur cœur destitué d’intelligence a été rempli de
ténèbres, » nous indique Paul, dans Romains 1:20-21. Si, malgré cela, ils refusent de
croire, alors, que : « la colère de Dieu se déclare du ciel contre toute l’impiété et
l’injustice des hommes, qui retiennent la vérité dans l’injustice, parce que ce qu’on
peut connaître de Dieu est manifesté parmi eux, car Dieu le leur a manifesté »
(Romains 1:18-19.

« Car c’est en Lui qu’ont été créées toutes choses dans les cieux et sur la terre, les
visibles et les invisibles, soit les trônes, soit les dominations, soit les principautés,
soit  les  puissances.  Tout  a  été  créé par  lui  et  pour  lui,  »  nous dit  Paul,  dans
Colossiens 1:16. L’humanité ne peut s’enorgueillir d’aucune façon dans sa création,
ni se consoler dans sa création naturelle, car : « Seigneur, tu es digne de recevoir la
gloire, l’honneur, et la puissance ; car tu as créé toutes choses, et c’est par ta
volonté qu’elles existent, et ont été créées, »  nous déclare Apocalypse 4:11. Ne
serait-ce pas plus avantageux pour tous de prêcher plutôt l’Évangile pour notre
salut ? Ne serait-ce pas mieux pour tous les convertis d’entendre ceci :  « Puis
j’entendis dans le ciel une grande voix, qui disait : Maintenant sont venus le salut et
la force, et le règne de notre Dieu, et la puissance de son Christ ; car l’accusateur
de nos frères, qui les accusait jour et nuit devant la face de notre Dieu, a été
précipité. Ils l’ont vaincu par le sang de l’Agneau, et par la parole à laquelle ils ont
rendu témoignage, et ils n’ont point préféré leur vie à la mort » (Apocalypse
12:10-11) ?



C’est la dernière référence de la Bible au sang versé de notre Seigneur Jésus-Christ.
Mais  ici,  c’est  le  sang  victorieux  permettant  aux  futurs  élus  de  vaincre  les
séductions et les accusations de Satan. Il y a au moins quarante-trois références au
sang de  Christ  dans  le  Nouveau  Testament,  toutes  témoignant  de  sa  grande
importance dans le salut et dans la vie du chrétien converti. Même Judas, qui l’avait
trahi, voyant qu’il était condamné, se repentit et reporta les trente pièces d’argent
aux principaux sacrificateurs et aux anciens, en disant : « J’ai péché ; j’ai trahi le
sang innocent » (Matthieu 27:4). Pierre, le chef des apôtres, nous dit : « Sachant
que vous avez été rachetés de la vaine manière de vivre que vous aviez héritée de
vos pères, non par des choses périssables, comme l’argent et l’or, mais par un
précieux sang, comme d’un Agneau sans défaut et sans tache » (1 Pierre 1:18-19).

Dans 1 Jean 1:7, nous apprenons : « Mais si nous marchons dans la lumière, comme
il est lui-même dans la lumière, nous sommes en communion les uns avec les autres,
et  le  sang  de  son  Fils  Jésus-Christ  nous  purifie  de  tout  péché.  »  Et,  dans
Apocalypse 1:5-6, nous recevons le témoignage : « de la part de Jésus-Christ, le
fidèle témoin, le premier-né d’entre les morts, et le Prince des rois de la terre. A
celui qui nous a aimés et qui nous a lavés de nos péchés par Son sang, et qui
nous a faits rois et sacrificateurs de Dieu son Père ; à lui soient la gloire et la
force aux siècles des siècles ! Amen. » Paul nous exhorte par Christ dans Actes
20:28 : « Prenez donc garde à vous-mêmes, et à tout le troupeau sur lequel le Saint-
Esprit vous a établis évêques, pour paître l’Église de Dieu, qu’il a acquise par
son propre sang .»

Dans Éphésiens 1:6-7, Dieu nous appelle : « À la louange de la gloire de sa grâce,
qu’il  nous  a  gratuitement  accordée  en  son  Bien-aimé.  En  qui  nous  avons  la
rédemption par son sang,  la  rémission des péchés,  selon les richesses de sa
grâce. »  Et, dans Colossiens 1:13-14, où Paul nous déclare que Dieu : « nous a
délivrés de la puissance des ténèbres, et nous a fait passer dans le royaume de
son Fils bien-aimé, en qui nous avons la rédemption par son sang, la rémission
des péchés. » L’apôtre Pierre nous dit : « si vous invoquez comme votre Père celui
qui, sans faire acception de personnes, juge selon l’œuvre de chacun, conduisez-
vous avec crainte durant le temps de votre habitation passagère ici-bas ; sachant
que vous avez été rachetés de la vaine manière de vivre que vous aviez héritée de
vos pères, non par des choses périssables, comme l’argent et l’or,  mais par un



précieux sang, comme d’un Agneau sans défaut et sans tache, Christ, destiné déjà
avant la création du monde, et manifesté dans les derniers temps à cause de
vous » (1 Pierre 1:17-20).

Dieu savait que, sans le Saint-Esprit, Adam et Ève ne pouvaient pas vaincre Satan
seuls, parce qu’ils auraient dû choisir l’arbre de vie. Mais, ayant été séduits par
Satan, ils ont choisi l’arbre de la connaissance du bien et du mal. Alors Dieu
S’est sacrifié Lui-même, par le biais de Christ, Son Bien-aimé. Par cet acte d’amour
extraordinaire,  Adam  et  Ève  auront  leur  chance  au  salut  dans  la  deuxième
résurrection,  comme tous ceux qui ne se sont pas convertis au fil  des siècles.
Cependant, ils ne pourront jamais faire partie des Élus de Dieu. Ils feront plutôt
partie des nations, sous les Élus. Oui, il y aura une hiérarchie dans le Royaume que
Jésus établira sur cette terre. Voici la prédiction de Daniel 2:44 : « Et dans le temps
de ces rois, le Dieu des cieux suscitera un royaume qui ne sera jamais détruit ; et
ce royaume ne passera point à un autre peuple ; il brisera et anéantira tous ces
royaumes-là, et lui-même subsistera éternellement. »

Regardez maintenant ce merveilleux cantique qui nous est destiné, dans Apocalypse
5:8-10 : « Et quand il eut pris le livre, les quatre animaux et les vingt-quatre Anciens
se prosternèrent  devant  l’Agneau,  ayant  chacun des harpes et  des coupes d’or
pleines de parfums,  lesquelles  sont  les  prières des Saints.  Et  ils  chantaient  un
cantique nouveau,  disant :  Tu es digne de prendre le livre, et d’en ouvrir les
sceaux ; car tu as été immolé, et tu nous a rachetés à Dieu par ton sang, de toute
tribu, de toute langue, de tout peuple, et de toute nation, et tu nous as faits rois et
sacrificateurs à notre Dieu ; et nous régnerons sur la terre. » Dieu fait éclater
Son amour envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, Christ
est mort pour nous. Étant donc maintenant justifiés par Son sang, à plus forte raison
serons-nous sauvés par lui de la colère de Dieu !

Et de réconcilier par lui toutes choses avec soi, ayant donné la paix par le sang de
Sa croix, tant aux choses qui sont sur la terre qu’à celles qui sont dans les cieux.
C’est  pourquoi  aussi  Jésus,  afin de sanctifier le peuple par Son propre sang,  a
souffert hors de la porte. « Or, que le Dieu de paix, qui a ramené d’entre les morts le
souverain Pasteur des brebis, notre Seigneur Jésus, par le sang d’une alliance
éternelle, vous rende accomplis en toute bonne œuvre, afin que vous fassiez sa



volonté, faisant lui-même en vous ce qui est agréable devant lui, par Jésus-Christ, à
qui soit la gloire aux siècles des siècles ! Amen, » nous déclare Hébreux 13:20-21.

Tout a débuté dans Matthieu 26:28-29, lorsque Jésus a confirmé : « Car ceci est
Mon sang, le sang de la nouvelle alliance, qui est répandu pour plusieurs, pour la
rémission des péchés. Or, je vous dis que désormais je ne boirai plus de ce fruit de la
vigne, jusqu’au jour où je le boirai nouveau avec vous dans le royaume de mon
Père. » C’est ce merveilleux moment que nous attendons tous dans la joie, afin de le
partager avec notre Frère et Sauveur Jésus, dans une alliance éternelle.


